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terres  et  seigneurs  en  donziais 

 

Tympan de Donzy-le-Pré     –    Sceau de Mahaut de Courtenay 

 
______________ 

familles auxerroises presentes en donziais 

______________ 

Famille d’AVY (davy, david) 
(bèze, montifault, lamoignon…) 

 

 

« D’azur à la croix pattée d’argent » 
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La famille d’Avy (puis Davy et David), d’ancienne extraction chevaleresque, était 
originaire de la Beauce orléanaise (Saint-Père-Avy, 45) et migra par une alliance vers 
la basse vallée de l’Ouanne, en Gâtinais, au début du XVème siècle. 
 
Elle se divise en plusieurs branches. Sa généalogie a été étudiée par le Chanoine 
Hubert1 et par Eugène Jarry2. 
 
Blanchet David, sgr du Mesnil, puis d’Escolives et Bellombre, Lieutenant général à 
Auxerre, en était issu. 
 
On trouve des membres de cette famille en Donziais 

____________ 

 

1/ Pierre d’AVY (°v. 1330) 

Eyr, sgr de St-Péravy-es-Preux, en Beauce orléanaise (com. associée à Outarville, 
45), Prévôt de Janville 

 

 

 

X v. 1355, N. d’ARBOUVILLE (fille de Guillaume, sgr de St-Peravy-es-Preux, 
chambellan du roi, gouverneur d’Etampes 3; et de Marguerite de Sens 4) 

 

1 Chanoine Robert Hubert, Généalogie des familles orléanaises, manuscrit XVIIIème 

2 Eugène Jarry, Etudes sur « Triguères et ses seigneurs » in « Annales de la Société 
Historique et archéologique du Gâtinais » (Tome XLIII, 1937) 

3 Le gouvernement d'Elampes fut donné, l'année suivante, par commission du 22 
janvier, à Guillaume d'Arbouville, gentilhomme de la chambre du roi (Lettres 
patentes de Charles VI, datées de Paris, 22 janvier 1444, publiées par Fleureau, p. 
176.) 

4 Eude la Pis d'Oe (fille de Jean, Maitre des Comptes) épousa en premières noces 
Guillaume de Sens (1327-1399), Professeur «utriusque» (en droit civil & canonique), 
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D’où : 

- Pierre, qui suit, branche aînée de Saint-Péravy, prolongée en plussieurs 
branches  

- Jean Ier, qui suivra et 2bis 
- Renaud, sgr du Grand-Courtoiseau à Triguères, sp 
- Etienne X ? , d’où Renaud et Bernard 

 

 

Le Grand Courtoiseau (Triguères) 

 

     Le manoir actuel, aux proportions harmonieuses, a été érigé au 18ème siècle à la 
place d'une forteresse rectangulaire établie vers 1480 par la famille d'Avy. Il est 
typique de l'évolution des demeures aux champs fréquentes dans le Val de Loire depuis 
la fin du Moyen Age. L'absence des bâtiments agricoles et d'une basse-cour indique 
que le manoir a perdu sa fonction économique au profit de celle résidentielle. On note 
également l'absence de la fonction défensive. Probablement entouré de douves à 
l'origine, le manoir s'est constitué autour d'une cour centrale rectangulaire ornée d'un 
large bassin et selon un plan en U tout à fait typique de l'architecture solognote…Sa 
transformation, voire sa reconstruction, est attribuée à la famille Dupré de Saint-
Maur, propriétaire au cours du 18e siècle. 

  

 
Avocat au Châtelet (entre 1348 et 1350), Avocat au Parlement (1350-1376), Avocat 
royal (1376-1379), 5° Président (Chandeleur 1379), 3°, 2nd puis 1er Président du 
Parlement de Paris (1388) ; elle en eut trois filles : Marguerite de Sens, mariée à 
Guillaume d'Arbouville, chambellan du roi ; Jeanne de Sens, mariée à Guillaume 
de Vitry, notaire et secrétaire du roi, et à Pierre II L’Orfèvre ; et Catherine de Sens, 
qui était encore mineure en 1410. Eude la Pis d'Oe, leur mère, restée veuve le 11 
avril 1400, contracta une nouvelle union avec Jacques l'Empereur, échanson du roi 
Charles VI, et plus tard garde de son épargne et de ses joyaux.  
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Branche aînée de Saint-Peravy, puis Davy de Virville 

__________ 

2/ Pierre d’AVY  

X Elisabeth de PRUNELE 
 

3/ Jean d’AVY (1361-1414) 

Sgr de Saint-Péravy, Jodainville, Virville, sgr du Perron et du Bois, Docteur régent de 
l'université d'Orléans, bailli de St Denis d'Etampes et de Gisors en 1398, maître des 
requêtes de l'hôtel du roi, bailli et chancelier de M. le duc d'Orléans 
 
X Marguerite ABRAHAM (fille d’Henry) 
 

D’où : les Davy de Virville, les sgrs de Saint-Senier, les sgrs de Champagne et du 
Perron, les sgrs de Guéhébert…etc.  
____________ 
 

2bis/ Jean I d’AVY 

Sgr de Moutinaut 5 par all., par. de Triguères (45, basse vallée de l’Ouanne, proche 
Chateaurenard) 

X Marie du SOICHET (fille de Jean du Soichet, eyr, sgr de Moutinaut, demeurant à 
Gy-les-Nonains (1353) 6, sgr des Quatre-Arpents à Gy7 ; petite-fille de Guillaume et 
Isabeau de Launoy, à Douchy-Montcorbon) 

Cette union entraine l’installation de la famille d’Avy dans la basse vallée de l’Ouane. 

(Sa sœur Charlotte X Léon Le Fort de Villemandeur8, dont la petite fille Rachel X Pierre 
David de Conflans, sgr de Perthuis, arrière-petit-fils de Blanchet ci-dessous) 

 

5 Jarry : Le clos Moutinaut, à Triguères, descend de la Moutinière à la route actuelle 
de Douchy 

6 Jarry : cette paroisse possède encore un lieudit Le Sochet 

7 Jarry : « le fief en la paroisse de Triguères qui fut à Jehan de Soichet, de Gii les 
Nonnains, qui est à présent aux hoirs de feu Jehan d’Avy et au hoirs de feu 
Guillaume d’Avy » (1503) (Bibl. d’Orléans, Ms 487, fol. 285) 

8 Le château de Launay à Douchy est une très élégante maison moderne construite 
en 1842 en contrebas de la route dans un lacis de ruisseaux et de marais aménagés 
qui alimentent le cours d’eau de Loynes. Le premier seigneur de Launay serait 
Guillaume de Launoy, en 1297. Puis, on trouve la famille du Souchet, en 1480. 
Charlotte du Souchet épouse Lion le Fort, chevalier de Saint-Michel, seigneur 
de Juranville et de Villemandeur. Celui-ci suit le roi François 1er en Italie et meurt 
en 1541….. 
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D’où :  

- Jean II, qui suit 
- Guillaume d’AVY, sgr de Moutinaut en pie (+ avt 1400)  

d’où : 
- Guillaume d’AVY, eyr, sous la tutelle de Jean du Soichet en 1403, 

demeurant à Triguères en 1408 
- Jean, eyr, demeurant à Romery (Aisne) en 1408 

 

3/ Jean II d’AVY (+ 1400) 

Sgr de Mauguenon et de Moutinaut en pie (aveu en 1389) 

D’où : 

- Pierre, qui suit 
- Guillaume d’AVY, sgr de Moutinaut et des Quatre-Arpents 9 
- Jean, qui suivra en 4bis  

 

4/ Pierre d’AVY 

 

5/ Jean III d’AVY 

 

6/ Jean IV DAVY (+ ap. 1470) 

Sgr de Triguères ; sgr du Perthuis par all. (Aveu en 1415) 

X 1473, Nicole du PERTHUIS, dame du Perthuis, à Conflans-sur-Loing (où l’Ouanne 
se jette dans le Loing, en amont de Montargis) (fille de Pierre…) 

 

 
9 Jarry : Aveu du 5 aout 1403 de Jean de Bonneval, eyr, demeurant à Orléans, dont 
Guillaume était arrière-vassal (B. Orléans, même Ms, fol. 269) 
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Château du Perthuis (Conflans) 

 

    Ce château offre le spectacle d’une belle maison de style parfaitement classique, 
entourée d’une grande cour d’entrée, verdoyante et arborée, à laquelle on accède par 
une belle grille en fer forgé. L'architecture, du XVIIIe siècle, est simple : un pavillon 
central à un étage surmonté d’une haute toiture. Un petit fronton agrémente la porte 
d’entrée. De chaque côté, deux prolongements moins hauts, sans doute ajoutés 
postérieurement. Cet aspect ne correspond pas à son allure primitive extrêmement 
ancienne. La partie centrale fut sans doute construite en 1706 par un David, dont la 
famille possédait cette terre depuis le Moyen Âge. Son successeur vendit en 1768 
la propriété à un Parceval qui l’agrandit considérablement en 1771. Mais, en 1787, le 
château fut vendu au baron Henri de Triqueti, consul de Sardaigne. L’un de ses 
descendants le plus original fut le sculpteur Henri de Triqueti (1804-1874), artiste 
montargois trop peu connu, auteur d’une production variée et abondante ayant pour 
sujet l’histoire, la littérature et la religion.  

 

D’où :  

- Guillaume, qui suit 
- Jean, qui suivra en 7bis 

 
 

7/ Guillaume DAVID (+ avt 1528) 

Sgr de Triguères, du Perthuis (aveux en 1496, 1507, 1524), Le Charmoy, à Conflans ; 
sgr de Vieux-Champ, à Charbuy 
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     Le Vieux Charmoy - On y accède par un pont de pierre à deux arches enjambant 
les douves qui, hors la cour d’honneur, enserrent étroitement la façade postérieure qui 
plonge directement dans ses eaux. Le logis comprend un étage surmonté d’un toit de 
vieilles tuiles orné de cinq lucarnes. L'intérieur a conservé les dispositions d’origine 
d’un manoir du XVIIe siècle. Les plafonds très hauts sont pourvus de poutres 
magnifiques, et le salon a conservé ses boiseries. L’escalier a toujours sa rampe à 
balustres d'époque.  

 

    

Vieux-champs (Charbuy) 

 

X 9 sept 1504, Souppes-sur-le-Loing, Jeanne de BEAUMONT, dame du Boulay à 
Souppes  (fille de François et Denise du Boulay, + 20 nov 1520) 
 

     

En Gâtinais : « d’azur à la bande d’or, chargée de trois annelets de sable … » 
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     Le Boulay apparaît dans les textes en 1236. Le château fort doit avoir été construit 
à cette époque. Dans la ferme actuelle, il subsiste une tour du XIIIe siècle encore visible 
dans un angle. Elle a été sauvée de la destruction parce qu'elle a été transformée en 
pigeonnier. La grange où le seigneur recevait ses divers revenus féodaux peut elle aussi 
remonter à cette époque. Au XVIe siècle, le seigneur, Guillaume de Beaumont, dont 
le frère est chevalier de Malte, devient un célèbre capitaine protestant. Il pille Ferrières, 
Larchant, Milly, avant d'être tué à Courtenay après la Saint Barthélémy. Au XVIIe 
siècle la famille Brulart possède le Boulay, et au XVIIIe les Trousset d'Héricourt qui 
deviennent marquis du Boulay. Les seigneurs du Boulay étaient seigneurs de Souppes 
en partie, Poligny, Le Coudray, Montapot, Chignard, Glandelles, Chaintreaux, La 
Tonnelle, Chamaux, Jarville, Rosiers, Bouchereau, Villiers, barons d'Obsonville...En 
1748 la seigneurie du Boulay est érigée en marquisat. 

 

      

Pierre tombale de Denise du Boulay 

 
     Cette pierre se trouvait dans le prieuré du Boulay qui fut entièrement détruit vers 
1567 pendant les guerres de religion. Elle resta alors plus de trois siècles à l'air libre. 
L'inscription en avait été lue par Dom Morin au XVIIe s. Elle fut redécouverte en 1896. 
Pour la sauver des intempéries, le curé de Souppes de l'époque, l'abbé Préau, la fit 
transporter, ainsi que celle de François Brûlart, un seigneur du Boulay du XVIIe, dans 
l'église paroissiale de Souppes-sur-Loing, où elle se trouve encore. 
 
On lit: "Cy: gist: Damoiselle: Denise: du: Bolay: En: Son: Vivant: Dame: Dudit: Lieu: 
Laquelle: Trespassa: le: XX: Jour: De: Novembre: Lan: MII…..: Priez: Dieu: Pour: Elle" 

 

_________ 

 

D’où : 
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- Blanche (°v. 1480) 10 
X1 (v. 1510) Jean d’Ourouer (1480-1520), sgr de Sichamp 
X2  1 déc 1520, Guillaume du Lys, sgr de Sichamp 11(X1 Jeanne de Rimbert  
(Villenaut) 

- Jean V, qui suit, branche David de Conflans-Perthuis    
- François, qui suivra en 8bis, branche de Triguères 
- Etiennette X Bernard de Lingar ? 
- Marguerite X Olivier de Champreneuf 
- Nicole, dame de Vieuxchamp et Charmoy  

X1 28 nov 1508, Châteaurenard, Claude de Lenfernat – voir cette notice –  
X2 Louis de Laduz – voir cette notice  
 

- Blanchet DAVID ? (cf. infra) 

 

  

 
10 Elle rend hommage au nom de son fils Michel au seigneur de Grenant pour 
Sichamps en partie en 1541. 

11 Guillaume du Lys et Blanche David ont eu notamment : Michel du Lys, écuyer, 
sgr de Choulot, à Beaumont-la-Ferrière (58), capitaine de Nevers pour le duc par 
lettres du 19/12/1566 ; Guillaume du Lys, moine clunisien du prieuré de la Charité, 
abbé de Saint-Martin de Nevers en 1563, abbé de Saint-Laurent-de-Nevers en 1592, 
prieur de Saint-Sauveur de Nevers. 
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Branche des David de Conflans, sgrs du Perthuis 

________________ 

 

8/ Jean V DAVID « de CONFLANS » (Viv. En 1533)   

Eyr, sgr de Perthuis, Garde scel de la prévôté de Châteaurenard, député de la 
noblesse aux Etats généraux de Blois de 1588 (°v. 1490)  

 

Châteaurenard – ruines du château 

X 9 nov 1520, Conflans-sur-Loing, Anne de PAMPELUNE (fille de Pierre et Marie de 
Lenfernat – voir cette notice -), d’où post. David de Conflans 

 

D’où : 

- Blanchet, qui suit 
- Marie X Claude d’Autry, sgr de la Mivoie, en 1552 
- Marguerite X François Pocquiare, eyr, sgr de la Plissonière 
- Marie la Jeune X Foucaud de Trignac, sgr du Portail 

 

9/ Blanchet DAVID de CONFLANS 

Sgr de Perthuis 

X 1565, Anne PREVOST (fille de Jean, des sgrs du Bois, près Montargis ; et de Anne 
Le Merle) 
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D’où : 

- Pierre, qui suit 
- Anne X Richard Le Fort, sgr de Villemandeur (fils de Richard et Claude de La 

Vernade, X1 Blanchet ci-dessus) 

 

10/ Pierre DAVID de CONFLANS 

Sgr de Perthuis 

X 3 déc 1585, Rachel LE FORT (fille de Richard et Claude de La Vernade) (le frère et 
la sœur épousent le frère et la sœur), d’où Blanchet, qui suit 

 

 

11/ Blanchet DAVID de CONFLANS (+ 10 aout 1664, Conflans) 

Sgr de Perthuis 

X 23 nov 1631, Catherine de FRANQUIN (fille de ?) 

D’où : 

- Claude, sa 
- Antoine, qui suit 

 

12/ Antoine DAVID de CONFLANS (1632-1690, Conflans) 

Sgr de Perthuis 

X 12 déc 1656, Claude de LA CHAPELLE ( fille de Antoine, sgr de Launay-Blancafort, 
et Anne le Jard) 

 

D’où : 

- Claude X Jacques de La Chapelle 
- Jacques Philippe, qui suit 

 

13/ Jacques Philippe DAVID de CONFLANS (25 aout 1658, Varrennes-aux-Loges- 
13 nov 1712, Conflans) 

Sgr de Perthuis 

X 11 DEC 1683, Montargis, Jeanne PERTAT (fille de Jean et Françoise Derry) 



 12 

D’où : 

- Pierre, qui suit 
- Louis DAVID de CONFLANS, sgr de la Motte-Ennordres  

X 1 juil 1722, Ennordres, Marie Thérèse d’ORLEANS (fille de Jacques, sgr de 
Rère et de Elisabeth de Berthereau), d’où Louise X Claude du Buc 

 

14/ Pierre DAVID de CONFLANS (27 aout 1694, Conflans – 3 jan 1758, id) 

Sgr de Perthuis 

X 1 fev 1718, Dicy, Marie Anne de BIRAGUE (fille d’Henri, sgr de la Motte-des-Prés, 
et de Etiennette Salin) 

    

Château de la Motte-des-Prés, à Dicy (89) 

D’où : 

- Henri Phlippe DAVID du PERTHUIS, sgr de Perthuis, capitaine aux 
Grenadiers Royaux12 
X 15 fev 1781, Montargis, Marie Elisabeth BOUCHER de SAINT-SAUVEUR, 
sp 

- Honoré, qui suit 

 

14/ Honoré DAVID de CONFLANS (25 mai 1727, Conflans – 22 nov 1793, 
Fontenouilles) 

Sgr de Truchien 

 
12 Ces grenadiers étaient les soldats d'élite de la milice provinciale. Au XVIIIe siècle, 
de façon temporaire, puis de façon durable, chaque bataillon de milice possédait une 
compagnie de grenadiers royaux 
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Château de Truchien, à Fontenouilles-Charny (89) 

 

X 11 nov 1763, Luçay-le-Mâle, Philippine Joséphine de BACQUEHEM (fille de 
Antoine, sgr de St-Quentin-en-Wémy, et de Catherine de Bonnafault) 

 

D’où : Jean-Baptiste, qui suit 

 

15/ Jean-Baptiste DAVID de CONFLANS (29 aout 1771, Fontenouilles – 18 sept 
1855, St-Denis-sur-Ouanne) 

Marchand de Vins, Maire de Fontenouilles 

X 19 mars 1801, St-Denis-sur-Ouanne, Marie Edmée Reine de QUINQUET (fille de 
Pierre, sgr de la Vieille-Ferté, et Marie-Claire de Birague), d’où post…. 

(Sa sœur Joséphine X Louis Gabriel d’Estutt, de Blannay, voir notice d’Estutt) 

 

      

La Vieille-Ferté                             Pierre de Quinquet 
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_________ 

Branche des sgrs de Triguères 

_________ 

 

Triguères, église St-Martin 

___________ 

8bis/ François DAVID (fils cadet de 7/Guillaume et Jeanne de Beaumont) 

Eyr, sgr de Triguères 

 

   

Donjon de Triguères : Ce lieu, situé sur un antique chemin d’époque celtique venant 
de la vallée de l'Ouanne, était déjà habité à l’époque gauloise; occupation attestée par 
d’importantes trouvailles archéologiques. Vers 1550, les Avy, ou David, installés dans 
la vallée de l’Ouanne depuis le XIVe siècle, firent construire Le Châtelet, partie 
ancienne du donjon de Triguères, dont on peut voir encore aujourd’hui la grosse tour 
carrée. Les d’Avy en restèrent propriétaires jusqu’en 1685, date à laquelle, criblés de 
dettes, ils furent contraints de vendre leurs biens. Les religieuses bénédictines de 
Montargis achetèrent alors le château dont elles firent leur maison de campagne 
jusqu’à la Révolution. Devenu bien national, Le Donjon fut vendu.  
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X v. 1510, Marie de MONTFORT ( ?) (+ tous les deux en 1541) d’où :  

- Jean, qui suit 
- Blanche X Esme Le Cornu, sgr des Liars 
- Marie X Louis Marie 
- Estienne 

 

9/ Jean VI DAVID 

Eyr, sgr de Triguères 

X par contrat du 31 mars 1541, Isabelle de FLEURY (fille de François, sgr de Fleury 
et de la Motte, près Melun ; et Jeanne de Postel, fille du sgr d’Ormoy  13)  

 

d’où : 

- Jean VII, qui suit 
- Louis, eyr, sgr de Sainte-Anne (Courtenay) 
- Léon, eyr, sgr des Etoits X Françoise des Liars (+ 23 juin 1562, tombe dans 

l’église de Triguères) 
- Marguerite X Charles Semelon 
- Barbe X Jean de Chantemaison  

 

10/ Jean VII DAVID 

Eyr, sgr de Triguères et de Breuillet (à Chevillon-sur-Huillard, 45) (Aveu en 1575) 

X par contrat du 10 mars 1572, Marguerite de LA VERNADE  (fille de Jean, sgr de 
Villemandeur, et d’Anne Le Bègue)14 

 

(X1 Alexandre de Mousselard, sgr de la Planchette, près Montargis) 

 
13 Insinuations du Chatelet de Paris - 3513. — Jeanne de Postel, veuve de François 
de Fleury, écuyer, seigneur de Fleury : donation à Pierre de Fleury, écuyer, son fils, 
de ses droits sur la terre et seigneurie de Solers (près Tournan), vulgairement appelée 
"le fief Postel", et sur 30 arpents de bois taillis au terroir du Mée, près Melun, « à ce 
qu'il aytmieulx de quoy honnorablement son estat entretenir, le temps advenir ». — 
1er sept - tembre 1550 (fol. 436). 

14 (source complémentaire : Bulletin de la Société d’émulation de Montargis, N° 60, 
1983 - art. sur « Villemandeur du XVème au XVIIème siècle ») 
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D’où : 

- Jean, qui suit 
- Louise 
- Isabelle 
- Edmée 

 

11/ Jean VIII DAVID 

Eyr, sgr de Triguères (°v. 1566) 

X v. 1600, Charlotte LE FORT (fille de Pierre, sgr de la Motte près Montargis ; et de 
Charlotte de La Chapelle) 

d’où : 

- Louis, qui suit 
- Charlotte X 5 fév 1619, Pierre de Marcel, sgr de Nesploy et Beaugué 

 

12/ Louis de DAVID (+ avt 1661) 

Chvr, sgr de Triguères, Chêne-Vannes, Ste-Anne, La Motte-des-Prés et autres lieux, 
Gentilhomme servant le roi (1633) 

X par contrat du 6 février 1631, Catherine Angélique de SAINT-PHALLE (fille 
d’Edme, sgr de Neuilly, La Ferté-Loupière et Villeneuve-la-Cornue ;  et d’Antoinette de 
Chamigny, elle-même fille d’Antoine, sgr de Briare) 

 

D’où :  

- Claude (°1637), qui suit 
- Catherine Angélique 
- Marie (° 13 aout 1646) 
- Madeleine (° 16 fev 1654) 

 

13/ Claude de DAVID, (°15 fév 1637 à Triguères) 

Chvr, sgr de Triguères. Il fit les preuves de sa noblesse en 1667 avec son cousin 
Antoine David de Conflans ; cités tous les deux parmi les nobles de l’Election de 
Montargis (1668). Sans alliance. 

Triguères fut saisi sur Claude et ses sœurs et acquis par les bénédictines de 
Montargis, mais une partie (les Quatre-Arpents et les Estois) fut acquise par Pierre 
Hodoart, dont le fils prit le titre de « sgr de Triguères ». 

___________ 
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7bis/ Jean DAVY (fils cadet de Jean IV et Nicole de Perthuis) 

Sgr du Chatelet (Triguères), du Mesnil (Douchy) et de la Bruslerie 

X v. 1480, Blanche de VIEVRES, dame du Verger à Chuelles (fille de ?) 

(Un Jean de Vièvres, sgr du Verger X Isabelle Davy, d’où Anne de Vièvres X Jean 
d’Assigny) 

C'est Jean de GiroIIes (+ 1403-1404), chevalier, qui fonda le château du Verger à 
Chuelles. Il n'avait pas moins de dix-sept écuyers sous ses ordres. 
Il était le fils d'autre Jean, seigneur de Montcorbon par son épouse, une demoiselle 
Garreau, qui y fonda la chapelle Saint-Satumin. 
 

    

D’où : 

- Henri, qui suit  
- Guillaume, d’où Blanchet DAVID ? 
- Blanchet DAVID ? 

 

8/ Henry DAVID 

Sgr de La Bruslerie  

X avt 1505, Guillemette LE ROY, des Le Roy de Grandchamp à Lalande (89)  
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? 8/ Blanchet DAVID (v. 1480 – 1544) 

Sgr du Mesnil (fief et moulin à Douchy-Montcorbon, vallée de l’Ouanne, près 
Chateaurenard), puis sgr d’Escolives et de Bellombre, Lieutenant général au Bailliage 
d’Auxerre 

_______ 

Il avait une sœur nommé Blanche, mariée avec Jean d’Ourouër, écuyer sgr de 
Sichamps ; dans ce cas il serait un fils de 7/Guillaume et Jeanne de Beaumont) 
 
Neveu d’Henry Davy, écuyer, seigneur de la Bruslerie (près de Bléneau) X Guillemette 
Le Roy de Granchamp, qui eut un fils nommé Guillaume marié en 1510 avec Anne de 
Lamoignon, dame de la Chastière (fille de Pierre, seigneur de la Chastière et de 
Montifaut, lui-même fils de Guyot et Alixant de la Tournelle). 
________ 
 

Le 8 septembre 1507, Blanchet Davy, licencié en lois, lieutenant général du bailli 
d'Auxerre, ayant reçu l'ordre du roi de France Louis XII, par lettres patentes rédigées 
à Grenoble le 2 avril 1507 n.s., de collecter et de publier les coutumes du bailliage 
et les coutumes locales particulières des seigneuries et châtellenies relevant de ce 
bailliage, a chargé trois sergents royaux dudit bailliage d'Auxerre, à savoir Etienne 
Chasteau, Germain Bardot et Bernardin Delatour, de se rendre dans toutes les villes, 
châtellenies, baronnie et seigneuries de son ressort pour assigner tous les tenants 
de fiefs à venir comparaître le 30 septembre 1507 en l'hôtel des manants et 
habitants de la ville d'Auxerre [BM Auxerre, SX 388 & SX 1642].  
 
Le 10 octobre 1513, devant Michel Armant, notaire royal à Auxerre, sont comparus les 
honorables hommes maître Blanchet Davy, lieutenant général au bailliage 
d'Auxerre, Jean Ferroul, avocat du roi audit bailliage, Antoine Girardin, procureur du 
roi au même bailliage, Jean Desbordes, licencié en lois, et Claude Marchant, chevalier 
et seigneur du Bochot, tous deux élus de la ville et du comté d'Auxerre, Claude Tribolé, 
greffier desdits élus, et Germain de Coiffy, notaire royal en la prévôté d'Auxerre, 
lesquels ont certifié que, depuis l'incendie de Cravant, les habitants de cette ville sont 
trop pauvres pour payer leur impôt de 500 écus soleil réclamé par le gouverneur de 
l'Auxerrois [AD 89, E 478] 

 
 

Maître Blanchet Davy, lieutenant-général du bailli d’Auxerre, qui présida en 1507 à la 
rédaction de la Coutume de cette ville, demeurait dans la rue de la Tonnellerie (Censier 
du Chapitre de 1522). (auj. 9 rue Martineau des Chenez) 
 
 
Lebeuf : liste des Lieutenants généraux d’Auxerre (TIII, p. 557) : Blanchet DAVY (sgr 
d’Escolives) lieutenant général en 1507, selon le procès-verbal de la Coutume, rédigé 
en cette année. Item en 1512, selon l’enquête sur l’exemption des clercs de la cense. Il 
l’était encore en 1514, 1515, et même selon quelques uns en 1530 (il figure à cette 
date dans une pièce du Fonds Saint-Marien justice à Auxerre). 
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Escolives (89), église Ste-Camille et château actuel de Bellombre 

 

Le fief de Bellombre était le siège d'une partie de la seigneurie d'Escolives que 
détenait, en 1507, le lieutenant général d'Auxerre, Blanchet David. Marie David 
l'apporta à Jacques de Meung dit de La Ferté, qui mourut le 4 juin 1589, massacré 
par les Ligueurs d'Auxerre. Madeleine de La Ferté Meung, sa petite-fille, transmit 
Bellombre aux La Bussière et Catherine de La Bussière l'apporta aux Girard d'Azy. 
Les enfants de Paul de Girard le vendirent, vers 1656, à François de Chastellux, qui 
céda cette première moitié d'Escolives en 1670, à Robert Chaponnel, receveur général 
des Finances. Il mourut le 28 octobre 1678 sans postérité, alors qu'il entreprenait la 
reconstruction du château. Anne Robineau, receveur général des Finances en 
Provence, qui réalisa le projet élaboré par Chaponnel et bâtit un nouveau château sur 
le terre-plein entouré de douves à l'emplacement du manoir médiéval. En 1709, Louis 
Gayot, acquéreur, réunit les deux parts de la terre d'Escolives avant de vendre le 
château de Bélombre en novembre 1726, à Joseph Le Muet, procureur du Roi au 
bailliage d'Auxerre. Rosalie Le Muet épousa en 1804, Jean Jacques Claude Baudenet 
d'Annoux. Leur fils, Louis-Hugues, qui craignait les envahissements dangereux des 
eaux de l'Yonne, décida la démolition du château qu'il reconstruisit sur de vastes sous-
sols vers 1870. 

X Barbe de LANVAULT  

(Jacques de Loron, Sgr d’Argoulais, Montsauche et Domecy en pie, archer de la Cie 
du Mal de Bourdillon, sgr de Cervon en pie (1564), Gouverneur de Clamecy pour le 
Roi (1569) X 1550 Marguerite de LANVAULT (fille de Pierre, sans doute le frère de 
Barbe X 1510, Isabeau David – sans doute la sœur de Blanchet)  

Pierre, fils de Jean Rousseau de Lanvault, sgr de la Brosse, et Marie d’Aulenay, fille 
de Claude et Charlotte de Dangeul, d’où Barbe ? 

D’où : Jarry ne mentionne pas Marie et Jeanne 

- Marie, dame de Boisjardin – voir cette notice - et Escolives X Jacques de La 
Ferté-Meung 

- François DAVID,qui suit  
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- Edmée X 25 jan 1545, Douchy, Charles de Lunel, figure à l’arrière ban de Sens 
en 1576 15 

- Jeanne X Jacques de La Rivière, sgr de Bèze16 - voir cette notice – 

 

9/ François DAVID 

Sgr du Mesnil  
 
X1 Marie de PRESLE (fille de Guérand, sgr des Bons Frères, domaine à Viglain (45) ; 
et de Madeleine Le Camus, dame de Coulu, domaine à Oison (45)) X1 Jean d’Etampes)  

d’où : Diane X René Viau de Champlivaut  

d’où : Françoise X Claude de Menou ;  

X2 Perrine de LA PORTE (fille de Charles, sgr de Pesselières et de Jacqueline d’Anlézy) 

______________________ 

  

 

15 La vefve et héritiers Charles de Lunel et Loys Le Doux, seigneurs chacun pour la 
moictié du fied du Pin, près Ferrieres 

 

 
 

Ch. du Pin, Mérinville (45, près Ferrières) 

16 «1525, 2 févr. — Contrat de mariage de Jacques de la Rivière, écuyer, fils de Jean 
de la Rivière, écr, sgr de Besze, et de Marguerite de Miniers, et de Jeanne David, fille 
de Blanchet David, écr, sgr du Mesnil, et de Barbe de Lanvaulx. Assistent au contrat 
: Guillaume de la Rivière, écr, sgr de la Borde, Gui Boisselet, écr, sgr de la Cour, frère 
et beau-frère du fulur époux, Loup de Saint-Quentin, écyr, el Antoine de Saint-
Quentin, écyr, sgr de Fouronne » (Inventaire des titres de Nevers). 
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Branche de La Bruslerie – ailliance Lamoignon 

____________ 

 

4bis/ Jean IV d’AVY (fils de Jean II) 

Sgr de la Villette et de la Bruslerie à Douchy (aveu du 6 sept 1403), Garde-scel de la 
Prévôté de Chateaurenard, lieutenant du Gouv. d’Orléans (1406) 

D’où :  

- Guillaume, qui suit 
- Charlotte X Charles de Lenfernat – voir cette notice - 

 

 

- La Brulerie (Douchy) (prop. d’Alain Delon) 

 

…………. 

 

?/ Guillaume DAVID (°v. 1490) 

Sgr de la Bruslerie 

X v. 1520, Anne de LAMOIGNON, dame de La Chastière et Montifaut (à Murlin) 
(fille de Pierre, sgr de La Chastière et Montifaut, fils de Guyot et Alixant de La 
Tournelle ; X 20 mai 1484, Marie de Champs, fille de Philippe et Antoinette 
d’Ourouer)17 

 
17 Notice Pesselières : Antoinette d’Ourouer (1466), dame héritière de Pesselières 
X1 Philippe de Champs, sgr de Pesselières, Sougères, Avigneau, Garches, Fleury, 
Milly, Le Charnoy, Le Maupas, Le Chaillou, Argevol, et autres lieux…. (fils d’André, 
sgr de Champs à Montreuillon, et de Taingy, et de Jeanne de Ligny), Brigandinier à 
l’arrière-ban du Nivernais (1467), hommages pour la Motte de Champs en 1437 et 
1466. 
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D’où : 

- Léon, sgr de Montifaut 
- Perrette, dame de La Chastière en Pie X 1555, Mathias de La Croix, non reliés 
- Jean, sgr de la Forge du Souchet et de La Bruslerie, chvr Malte (« Jean Davy de 

La Brullerie »)18 
- Anne, dame de la Chast. En Pie X1 Charles de Marconnay X2 Louis de Goulard  

___________________ 

 

 

 

 

 
18 Il est reçu à Malte en 1541 au titre du diocèse de Sens sous le nom de Jean Davy 
de La Brullerie. Le fief du Sochet (Gy-les-Nonains) comportait un château, dont le 
plus ancien aveu est de Jean de Machau le mardi après la Saint Nicolas de l’hiver 
1349, mouvant de celui, voisin, de Neuillan. Jean de David descendait à la 7° 
génération de Marie du Sochet, héritière du lieu. Cette famille qui est représentée en 
1355 à Gy-les-Nonains (Loiret) par Jean du Sochet, a possédé ensuite le château de 
l’Aunay à Douchy, depuis Ysabeau du Sochet en 1344, pendant deux siècles. La 
Brûlerie qui devait être située dans le même secteur n'a pu êtte localisée avec 
certitude. Peut-être s'agit-il du domaine situé près de Douchy sur le chemin de 
Chuelles. 

 


